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CORRIGÉS
CORRIGÉS

EXERCICES
Mode d’emploi
REPÈRES
● Des notions et citations-clés, des éléments d’histoire littéraire.
3
COURS
● Un cours très complet, illustré de nombreux exemples.
● De petits encadrés donnant des explications pour mieux 
comprendre. 
CORRIGÉS
● Des corrigés clairs et précis, accompagnés de petits encadrés 
avec des conseils, des astuces pour gagner des points…
EXERCICES
● Des entraînements à l’interprétation de textes littéraires avec 
des sujets type-bac.
AUTEURSCLÉS
● Des biographies d’auteurs-clés, avec les caractéristiques 
de leurs œuvres ainsi que de leur écriture.
EXERCICES

REPÉRES
REPÉRES

AUTEURS 
CLÉS
AUTEURS 

COURS
● Des  ches de grammaire et leurs corrigés pour maîriser les points 
utiles pour l’analyse littéraire et se préparer à l’oral du Bac.
ÉTUDE DE LA LANGUE
OBJETS D’ÉTUDE
● Des analyses détaillées des œuvres au programme ainsi que 
l’étude des thèmes-clés pour mieux réviser.
● Le parcours associé des œuvres au programme, accompagné 
de citations-clés pour briller à l’épreuve.
ŒUVRES & PARCOURS
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Le Bac
Le Grand oral 
●  Cette  épreuve,  d’une  durée  de  20  minutes,  se  réalise  devant  un  jury.  Vous  
devez préparer deux questions portant sur vos enseignements de spécialités soit 
pris isolément, soit abordés de manière transversale.
●  Elle se déroule en deux parties : vous proposez les deux questions au jury qui en 
choisit une seule. Vous présentez à l’oral votre exposé sur la question choisie, puis 
un échange se fait avec le jury.
3 spécialités en 1
re
, 2 spécialités en T
erm
 
●  À la ﬁn de l’année, les élèves de première devront abandonner une des trois spé-
cialités choisies en début d’année. 
●  La  spécialité  abandonnée  sera  évaluée  en  ﬁn  de  première  par  une  épreuve 
 commune de contrôle continu (coef. 8).
●  Les deux spécialités conservées en terminale seront quant à elle évaluées par une 
épreuve ﬁnale en ﬁn de terminale (coef. 16 chacune).
* en voie générale.
** en voie technologique.
BA
C
CONTRÔLE CONTINU
 Enseignement de spécialité 
suivi uniquement en 1
re
  
coef. 8
 Histoire-Géographie 
coef. 6 (3 en 1
re
 + 3 en T
le
)
 LV A/LV B
coef. 6 (3 en 1
re
 + 3 en T
le
)
 Enseignement scientiﬁque* 
Mathématiques**
coef. 6 (3 en 1
re
 + 3 en T
le
)
 Enseignement moral et civique
coef. 2 (1 en 1
re
 + 1 en T
le
)
 EPS
coef. 6 (uniquement en T
le
)
ÉPREUVES TERMINALES
  Français (épreuves anticipées 
en ﬁn de 1
re
)
Écrit coef. 5
Oral coef. 5
  Enseignement de spécialité 1
coef. 16
  Enseignement de spécialité 2
coef. 16
  Philosophie
coef. 8*
coef. 4**
  Grand oral
coef. 10*
coef. 14**
40 %  de la note  
ﬁnale
60 %  de la note  
ﬁnale
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Durée : 4 heures
Coeﬃcient : 5
Commentaire ou dissertation
●  Le commentaire porte sur un texte littéraire, en lien avec un des objets 
d’étude du programme de la classe de Première. Le candidat compose un 
devoir  qui  présente  de  manière  organisée  ce  qu’il  a  retenu  de  sa  lecture  et 
justiﬁe par des analyses précises son interprétation. Le texte proposé pour le 
 commentaire n’est pas extrait d’une des œuvres au programme.
●  La dissertation consiste à conduire une réﬂexion personnelle organisée sur 
une question littéraire portant sur l’une des œuvres et sur le parcours asso-
cié ﬁgurant dans le programme. Le candidat choisit l’un des trois sujets de dis-
sertation, chacun étant en rapport avec l’une des œuvres du programme et son 
parcours associé. Pour développer son argumentation, le candidat s’appuie sur 
sa connaissance de l’œuvre et des textes étudiés dans le cadre de l’objet d’étude 
concerné, ainsi que sur ses lectures et sa culture personnelles. 
Oral 
Durée : 20 minutes
Préparation : 30 minutes
Coeﬃcient : 5
L’épreuve orale est composée de deux parties qui s’enchaînent et sont précédées 
d’un temps de préparation de 30 minutes. 
●  Première partie de l’épreuve orale (12 minutes) : exposé sur un des textes 
du descriptif
1. Le candidat propose une lecture expressive du texte choisi par l’examinateur, 
après l’avoir situé brièvement dans l’œuvre ou le parcours associé. (2 points) 
2.  Le  candidat  propose  une  explication  linéaire  d’un  passage  d’une  vingtaine 
de lignes, sélectionné par l’examinateur quand le  texte excède  cette longueur. 
(8 points)
3. Le candidat répond à la  question de grammaire posée par l’examinateur. La 
question  porte  uniquement  sur  le  texte  :  elle  vise  l’analyse  syntaxique  d’une 
courte phrase ou d’une partie de phrase. (2 points)
●  Seconde partie de l’épreuve (8 minutes) : présentation de l’œuvre choisie 
par le candidat et entretien avec l’examinateur
Cette  partie  de  l’épreuve,  notée  sur  8  points,  évalue  l’expression  orale.  Elle  se 
déroule en deux temps : présentation de l’œuvre retenue et explication du choix ; 
puis, entretien avec l’examinateur. 
L’épreuve de français en 1
re
8
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INTRODUCTION
D
u grec poiésis, le terme « poésie » renvoie à l’idée de création, 
de  fabrication.  Genre  littéraire,  sa  spécicité  repose  sur 
le  travail  de  la  forme  et  du  langage,  qui  implique  une 
connaissance de la versication, de la prosodie ou de la métrique. 
Ces  termes  renvoient  à  l’étude  de  la  technique  de  l’écriture,  du 
rythme et des sons caractérisant la poésie, qui s’oppose à la prose. 
Il existe cependant des poèmes en prose qui travaillent le langage 
de façon particulière. 
La poésie s’inscrit dans son temps, tantôt codiée, tantôt libérée 
des règles et contraintes ; elle est orientée par les aspirations qui 
traversent les diérents mouvements littéraires. Il en va de même 
pour son contenu.
Le xix
e
 siècle est d’abord marqué par un désir de renouveau, puis 
par les désillusions du siècle. Il bouleverse les codes poétiques, dans 
le cadre du romantisme qui s’ouvre au monde et à l’émotion, puis 
du symbolisme et du repli sur la recherche du beau. Le xx
e
 annonce 
quant à lui l’ère de la modernité et des expériences poétiques.
La poésie du xix
e
 
au xxi
e
 siècle
1
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Les transformations de la poésie au xix
e
 siècle
A
  Une poésie renouvelée pour un monde nouveau : la poésie 
romantique
1. Les bouleversements politiques au cours du xix
e 
siècle
Périodes Régimes politiques Événements
1789-1799 La Révolution 
française de 1789
5 mai 1789 : ouverture des États généraux
14 juillet 1789 : prise de la Bastille
12 septembre 1792 : ﬁ n de la monarchie absolue et I
re
 République
21 janvier 1793 : Louis XVI est guillotiné
Septembre 1793-juillet 1794 : la Terreur
Un nouveau régime politique : le Directoire (1795-1799)
1799-1815 Du Consulat à l’Empire 
de Napoléon I
er
Coup d’État du 18 et 19 brumaire an VIII : Napoléon renverse le Directoire 
et établit le Consulat (9 novembre 1799) ; il prend le titre de Premier 
Consul et met ﬁ n à la Révolution en France mais poursuit la guerre pour 
conquérir l’Europe
2 décembre 1804 : sacre de Napoléon I
er
, début du I
er
 Empire
Avril 1814 : première abdication de Napoléon
Juin 1815 : défaite de à Waterloo, exil à Sainte-Hélène
1815-1830 La Restauration Restauration de la monarchie, constitutionnelle, avec Louis XVIII puis 
Charles X 
Révolution de Juillet 1830 : Les Trois Glorieuses désignent trois journées 
d’insurrection révolutionnaire
1830-1848 La Monarchie de 
Juillet
Monarchie constitutionnelle de Louis-Philippe
Fin de ce régime par la Révolution de février 1848 ; le poète Lamartine 
fait partie de ses meneurs
1848-1851 La II
e
 République II
e
 République présidée par Louis-Napoléon Bonaparte, neveu 
de Napoléon I
er
Décembre 1851 : coup d’État de Louis-Napoléon Bonaparte
1851-1870 Le Second empire 2 décembre 1852 : Louis-Napoléon Bonaparte devient l’empereur 
Napoléon III
La défaite de 1870 contre la Prusse met ﬁ n à l’Empire, perte de l’Alsace-
Moselle, proclamation d’une nouvelle République
1870-1940 La III
e
 République Mars-mai 1871 : Commune de Paris (insurrection)
La III
e
 République met en place un régime parlementaire stable
1
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2. Les générations romantiques
● On peut distinguer trois générations d’auteurs romantiques, marqués par les 
espoirs et désillusions au sujet du monde qui les entoure.
● La première génération (1800-1820)
– Il s’agit de nobles qui ont assisté à la Révolution et à la  n du monde dans 
lequel ils vivaient, comme Chateaubriand et Lamartine.
– Chateaubriand est le modèle des auteurs romantiques à venir, dont Victor 
Hugo. François-René de Chateaubriand (1768-1848), homme politique, n’est pas 
poète mais auteur d’essais : son Essai sur les révolutions (1797) dénonce les vio-
lences de la Révolution française, le Génie du christianisme (1802) ré échit au rôle 
de la religion et à l’Histoire, les Mémoires d’outre-tombe (1803-1847) constituent 
son autobiographie et un témoignage sur l’histoire de la France de son époque. Il 
a publié deux courts romans, imprégnés d’autobiographie, Atala en 1801 et René
en 1802, où il établit la  gure du héros romantique en proie au mal du siècle, 
tourmenté, exalté, solitaire, mélancolique : « On habite avec un cœur plein un 
monde vide, et sans avoir usé de rien on est désabusé de tout » (Génie du chris-
tianisme, partie 2, livre III, chapitre ix : « Du vague des passions »).
– L’engagement politique d’Alphonse de Lamartine (1790-1869) : il entre en 
politique en 1830 en rejoignant la monarchie de Juillet. Il est élu député en 1833 
et conserve cette fonction jusqu’en 1851. Ses idées  évoluent : de royaliste, il 
devient républicain. Lors de la Révolution de 1848, il proclame la République 
et fait partie du gouvernement provisoire pendant trois mois. Après sa défaite 
à l’élection présidentielle de 1848, remportée par Louis-Napoléon Bonaparte, 
il se retire de la vie politique.
– Le « groupe de Coppet » est tenu par Germaine de Staël (1766-1817), qui 
a écrit De la littérature (1800), dans son château familial en Suisse à Coppet 
où elle a dû se réfugier suite à son bannissement par Napoléon I
er
. Ce groupe 
rassemble  Chateaubriand,  Benjamin  Constant,  les  allemands  Schlegel  et 
 Chamisso et l’anglais Byron. Les échanges qui s’y tiennent fondent la ré exion 
politique et esthétique à l’origine du romantisme et pré gurent les cénacles 
romantiques à venir.
● La deuxième génération (1820-1830)
– Cette génération née à la  n de l’Empire est déçue 
par la Restauration. Elle entretient le mythe de l’épo-
pée napoléonienne.
– Les  auteurs  se  réunissent lors de cénacles qui ras-
semblent  de  jeunes  écrivains  romantiques  de  1823 
à 1830 chez Charles Nodier et chez Victor Hugo,  parmi 
Le cénacle
Le cénacle renvoie 
étymologiquement à la Cène 
où Jésus initie ses apôtres 
au rite de l’eucharistie. Le 
cénacle littéraire implique 
l’échange et le partage 
d’artistes réunis dans une 
communauté d’idées.
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lesquels    éophile  Gautier,  Vigny,  Musset,  Nerval,  Sainte-Beuve,  Mérimée, 
Dumas et Balzac. À la di érence des salons littéraires mondains des siècles 
précédents, ce sont des réunions d’auteurs.
– L’engagement politique de Victor Hugo (1802-1885) : député républicain 
depuis 1848, il s’insurge contre le coup d’État de Louis-Napoléon Bonaparte, 
le futur empereur Napoléon III, et part en exil dans les îles anglo-normandes 
de Jersey et Guernesey pour vingt ans, jusqu’à la  n du Second Empire.
● La troisième génération (1830-1840)
– La révolte et la sensibilité s’exacerbent.
– Flaubert d’abord attiré par le romantisme le critique, Baudelaire va s’en éloi-
gner.
3. Les sources du romantisme
● Les auteurs romantiques sont souvent des écrivains polyvalents, poètes mais 
aussi romanciers ou dramaturges, et auteurs d’essais. L’esprit romantique im-
prègne leur œuvre et dépasse les barrières des genres.
– Madame de Staël aﬃ  rme dans De l’Allemagne (1814) : « Il est diﬃ  cile de dire 
ce qui n’est pas de la poésie ; mais si l’on veut comprendre ce qu’elle est, il faut 
appeler à son secours les impressions qu’excitent une belle contrée, une musique 
harmonieuse,  le  regard  d’un  objet  chéri,  et  par-dessus  tout,  un  sentiment 
religieux qui nous fait éprouver en nous-mêmes la présence de la Divinité. »
– Victor Hugo renchérit : « La poésie n’est pas dans la forme des idées, mais 
dans les idées elles-mêmes. » (Préface des Odes et poésies diverses, 1822).
● Le préromantisme en France. C’est d’abord dans le roman que se développe, 
autour du sentiment amoureux, l’expression d’une nouvelle sensibilité, exacer-
bée, et d’un retour à la nature, refuge et lieu de méditation. Par exemple dans 
Julie ou la Nouvelle Héloïse (1761) de Rousseau et Paul et Virginie (1788) de 
Bernardin de Saint-Pierre.
● Les in uences étrangères
– Au cours du premier tiers du xix
e 
siècle, la di usion des œuvres et des tra-
ductions o re une dimension européenne au romantisme en permettant aux 
auteurs de prendre connaissance de la création littéraire en cours de renouveau 
dans les autres pays. Shakespeare est également un modèle pour les auteurs 
romantiques français.
– Le mouvement européen du romantisme a débuté en Allemagne avec Goethe, 
Schiller, Hölderlin ou Novalis. Goethe est une  gure majeure de la  littérature 
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allemande,  romancier,  dramaturge  et  poète  avec  «  Erlkönig  »  («  Le  roi  des 
Aulnes », 1782) ou « Der König in   ule » (« Le roi de   ulé », 1774), deux 
poèmes célèbres qui ont été mis en musique. Il est également homme politique 
et essayiste, à l’origine d’une ré exion théorique sur l’art.
– En Angleterre, entre autres  gures du romantisme, on peut mentionner Shel-
ley, Keats et ses six odes publiées en 1820, ou Byron, avec « Childe Harold’s 
Pilgrimage » (« Le pèlerinage de Childe Harold », 1812-1818), long poème qui 
raconte les expériences et ré exions d’un jeune homme désillusionné.
4. La libération et la liberté de la poésie romantique
● Libération des sentiments et émotions
– À l’opposé des mouvements littéraires précédents, les Lumières au xviii
e 
ou 
le classicisme au xvii
e
, l’émotion l’emporte sur la raison, la mesure n’a plus 
cours et les codes sont rejetés. Les poètes laissent alors libre cours à l’expres-
sion de la sensibilité et font apparaître la nature dans leurs œuvres, une na-
ture personni ée qui sert de con dente ou de cadre symbolique à la ré exion, 
comme c’est le cas dans « Le Lac » de Lamartine ou « Soleils couchants » de 
Victor Hugo, où l’on traite d’un thème traditionnel dans la poésie, celui de la 
fuite du temps, mais sur un mode nouveau.
– Le recours au registre lyrique permet l’expression des sentiments, ainsi que 
le registre élégiaque de Lamartine dans les Méditations poétiques (1820).
– La poésie romantique investit aussi le registre épique avec Alfred de Vigny 
dans ses Poèmes antiques  et  modernes en 1826 ou Victor Hugo, qui célèbre 
Napoléon I
er
 :
« À Rome où du sénat hérite le conclave
À l’Elbe, aux monts blanchis de neige ou noirs de lave,
Au menaçant Kremlin, à l’Alhambra riant,
Il est partout ! – Au Nil je le retrouve encore.
L’Égypte resplendit des feux de son aurore ;
Son astre impérial se lève à l’orient. »
« Lui », Les Orientales, 1829
● Libération des contraintes formelles
– La poésie romantique se libère des contraintes classiques du xvii
e
, de l’aca-
démisme classique.
– Boileau a  xé au xvii
e
 les règles à suivre dans son Art poétique. L’écriture 
poétique est alors principalement  au  service  du  théâtre en  vers  ou  mise  en 
œuvre dans les vers libres des fables de La Fontaine à visée morale et didac-
tique. Le courant de la préciosité propose des poèmes très travaillés, très maî-
trisés.
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– La poésie romantique se développe dans des formes libres sans contraintes.
–  Elle  rompt  même  avec  la  traditionnelle  division entre  prose  et  poésie  en 
inventant  le  poème en  prose,  avec  le  recueil  Gaspard  de  la  nuit  d’Aloysius 
 Bertrand paru en 1842, qui se prolongera avec Baudelaire et Rimbaud dans le 
mouvement du symbolisme.
● L’engagement politique : la poésie romantique devient une arme, elle accuse 
ou défend des idées de façon virulente. Le poète vit aux côtés de ses semblables 
et dénonce les maux du monde. Victor Hugo insiste sur le rôle que doit jouer le 
poète dans le progrès de la civilisation.
– La poésie engagée a pour but de témoigner en les déplorant des injustices ou 
des horreurs de son époque comme l’avait fait Agrippa d’Aubigné qui décrivait 
les con its religieux dans Les Tragiques en 1616.
– Mais la poésie romantique s’attaque à la situation sociale et politique et en 
dénonce les responsables : Hugo s’est opposé au Second Empire de Napoléon III, 
qu’il ridiculise dans « Fable ou histoire » (Les Châtiments, 1853) :
« Un jour, maigre et sentant un royal appétit,
Un singe d’une peau de tigre se vêtit. »
–  Il  condamne  également  le  travail  des  enfants  dans  «  Melancholia  »  (Les 
Contemplations, 1856) :
« Où vont tous ces enfants dont pas un seul ne rit ?
Ces doux êtres pensifs que la ﬁ èvre maigrit ?
Ces ﬁ lles de huit ans qu’on voit cheminer seules ?
Ils s’en vont travailler quinze heures sous des meules ;
Ils vont, de l’aube au soir, faire éternellement
Dans la même prison le même mouvement. »
– Il s’oppose à la peine de mort dans « L’Échafaud » écrit en 1856 et publié dans 
La Légende des siècles (1859), qui décrit la guillotine :
« C’était fini. Splendide, étincelant, superbe,
Luisant sur la cité comme la faulx sur l’herbe,
Large acier dont le jour faisait une clarté,
Ayant je ne sais quoi dans sa tranquillité
De l’éblouissement du triangle mystique,
Pareil à la lueur au fond d’un temple antique,
Le fatal couperet relevé triomphait.
Il n’avait rien gardé de ce qu’il avait fait
Qu’une petite tache imperceptible et rouge. »
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B
  L’éloignement de la réalité
● Après  l’échec  de 1848  et  le coup d’État  de  Louis-Napoléon  Bonaparte,  la 
déception amène certains poètes à aspirer à l’indépendance de l’art, au renvoi 
de toutes les idéologies, au retour de la quête du beau comme seule préoccupa-
tion de la poésie, qui s’éloigne alors de la réalité, de la société ou de la politique.
1. Le culte du beau : l’Art pour l’Art et le Parnasse
• Se détournant de la sensibilité romantique, vers 1860, un groupe de poètes va 
avoir pour quête la perfection formelle dont   éophile Gautier avec Émaux 
et Camées (1852), José Maria de Heredia avec Les Trophées (1893) et Leconte 
de Lisle, avec Poèmes antiques (1852), Poèmes barbares (1862) et Poèmes tra-
giques (1884). Ces poèmes reposent principalement sur la description, antique 
ou exotique.
•   éophile Gautier (1811-1872), ami de Victor Hugo, prend ses distances avec 
la réalité politique et sociale dans la préface d’Émaux et Camées en 1852 :
« Pendant les guerres de l’Empire,
Goethe, au bruit du canon brutal,
Fit Le Divan occidental,
Fraîche oasis où l’art respire. […]
Comme Goethe sur son divan 
À Weimar s’isolait des choses 
Et d’Haﬁ z e euillait les roses,
Sans prendre garde à l’ouragan 
Qui fouettait mes vitres fermées,
Moi, j’ai fait Emaux et Camées. »
Il s’éloigne également du lyrisme des romantiques et préconise le travail de 
la forme dans « L’Art » dernier poème de Émaux et Camées : « Sculpte, lime, 
cisèle ». Il est à l’origine, avec   éodore de Banville, de la quête de l’Art pour 
l’Art,  qui  va  rassembler par  la  suite  les  parnassiens  :  il  s’agira  d’écrire  une 
poésie privilégiant le travail de la forme a n de viser la beauté, et de bannir 
La poésie romantique traite de façon nouvelle des thèmes traditionnels : la réﬂ exion sur la condition 
humaine, les sentiments, la satire des comportements, les interrogations du poète sont modiﬁ és ou 
enrichis par une libération des émotions, un rejet des contraintes, et par une dénonciation politique et 
sociale virulente.
Bien comprendre
Doc. Théophile Gautier
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 l’expression de la sensibilité personnelle, l’e usion des sentiments et l’engage-
ment dans la vie réelle.
● Le Parnasse avec le cénacle de Leconte de Lisle im-
pose une doctrine en matière d’écriture poétique qui 
vise la perfection formelle. Le groupe réunit José  Maria 
de Heredia, François Coppée et Sully Prudhomme et 
s’appuie sur le journal littéraire Le Parnasse contem-
porain qui o re aux poètes la possibilité d’être publiés. 
Paul  Verlaine  et  Stéphane  Mallarmé  vont  y  publier 
leurs œuvres et se faire ainsi connaître du public, mais ils vont s’en éloigner 
par manque de liberté.
Les poètes s’éloignent parfois du sens pour s’intéresser à la musicalité ou à la puissance évocatoire des 
mots, dans une perspective esthétique au sein du mouvement de l’Art pour l’Art ou du Parnasse : le 
poète devient alors un homme de l’art, au sens de travail, visant à la seule perfection formelle.
Bien comprendre
● L’hermétisme  de  Stéphane  Mallarmé.  C’est  cette 
quête purement formelle du beau que poursuivra Mal-
larmé, selon lequel « ce n’est point avec des idées qu’on 
fait des vers, c’est avec des mots », ce qui le mènera à 
l’hermétisme, l’e ort du poète ayant pour but la beauté 
pure. La poésie selon lui « se condamnant à l’absence 
de  signiﬁ cation  pour  signiﬁ er  davantage  »,  il  brise  la 
syntaxe, privilégie les mots rares, propose une poésie 
musicale  et  abstraite,  comme  dans  son  «  Sonnet  en 
X » :
« Sur les crédences, au salon vide : nul ptyx,
Aboli bibelot d’inanité sonore »
● La préciosité de Paul Valéry. Paul Valéry se placera également dans cette 
perspective  d’artisan  du langage  en  déclarant  :  «  J’ai  toujours  fait  mes  vers 
en m’observant les faire » ou « je travaille mon travail » ; il aurait, pour « Le 
Cimetière marin » (Charmes, 1922), entendu d’abord un rythme et une mu-
sique avant de trouver les mots pour construire son poème.
2. Le symbolisme
● La démarche symboliste. D’autres poètes qui souhaitent également s’éloi-
gner de la réalité et du romantisme aspirent à un idéal, une quête poétique 
consistant à déchi rer les signes cachés sous le réel, à voir derrière les choses 
Parnasse
Le nom de « parnassiens » 
vient de la montagne où 
séjournent Apollon et les 
Muses dans la mythologie 
grecque.
L’hermétisme
Terme provenant du dieu 
grec Hermès Trismégiste 
associé aux mystères et aux 
sciences occultes, repris par 
les alchimistes du Moyen 
Âge, désignant ce qui est 
diﬃ  cile à comprendre ou à 
interpréter.
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ce que le commun des mortels ne voit pas, dont la beauté. Ils établissent des 
correspondances entre les mots, les sens et les rêves.
– Charles Baudelaire (1821-1867), dont l’œuvre est un creuset au carrefour du 
romantisme et du symbolisme, met en œuvre les synesthésies dans son sonnet 
intitulé « Correspondances » (Les Fleurs du Mal, 1857) :
« La Nature est un temple où de vivants piliers
Laissent parfois sortir de confuses paroles ;
L’homme y passe à travers des forêts de symboles
Qui l’observent avec des regards familiers.
Comme de longs échos qui de loin se confondent, 
Dans une ténébreuse et profonde unité, 
Vaste comme la nuit et comme la clarté, 
Les parfums, les couleurs et les sons se répondent. »
– Arthur Rimbaud (1854-1891), dans son sonnet « Voyelles », écrit en 1871, 
attribue une couleur puis des éléments concrets que lui inspire son imagina-
tion aux simples lettres que nous utilisons pour former des mots :
« A noir, E blanc, I rouge, U vert, O bleu, voyelles,
 Je dirai quelque jour vos naissances latentes.
 A, noir corset velu des mouches éclatantes
 Qui bombillent autour des puanteurs cruelles,
Golfe d’ombre ; E, candeur des vapeurs et des tentes,
 Lance des glaciers ﬁ ers, rois blancs, frissons d’ombelles
 I, pourpres, sang craché, rire des lèvres belles
 Dans la colère ou les ivresses pénitentes »
● L’isolement du poète. La mission du poète est la quête du Beau, une quête 
idéale et nécessaire, même si elle est mal reçue par le commun des mortels. 
Isolé ou incompris de ses semblables, le poète est présenté par Baudelaire dans 
«  L’Albatros  »  comme  humilié  et  blessé  par  les hommes  rudes,  grossiers et 
cruels :
« Le poète est semblable au prince des nuées
Qui hante la tempête et se rit de l’archer ;
Exilé sur le sol au milieu des huées,
Ses ailes de géant l’empêchent de marcher. »
● Un alchimiste et un voyant. Le poète transforme le monde par l’écriture 
poétique ; il  peut voir au-delà du réel. La  création poétique est comparée à 
une  métamorphose  : «  Tu m’as  donné  ta  boue,  et  j’en  ai fait  de  l’or  », écrit 
Baudelaire sur Paris ; la ville moderne devient un sujet poétique en subissant 
une transmutation relevant des mystères de l’alchimie, et la laideur et le mal 
deviennent beauté.
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● L’expérience poétique est présentée comme une illumination : « Je dis qu’il faut 
être voyant, se faire voyant. Le poète se fait voyant par un long, immense et dérai-
sonné dérèglement de tous les sens. » (Rimbaud, « Lettre du Voyant », mai 1871).
● Paul Verlaine (1844-1896) privilégie la nuance, le 
clair-obscur et la réserve dans son écriture poétique.
– Dans son poème intitulé « Art poétique » (Jadis et 
Naguère, 1884), il préconise la musicalité à travers 
le premier et le dernier vers : « De la musique avant 
toute chose » / « Et tout le reste est littérature. », pour 
marquer la spéci cité de l’écriture poétique.
–  Il  se  montre  aussi  novateur  en  critiquant  la 
contrainte de la rime :
« Ô qui dira les torts de la Rime ?
Quel enfant sourd ou quel nègre fou
Nous a forgé ce bijou d’un sou
Qui sonne creux et faux sous la lime ? »
–  En n  son  poème  est  écrit  de  façon  innovante  en  ennéasyllabes,  vers  de 
9 syllabes, qui s’éloigne du vers pair traditionnellement employé :
« Et pour cela préfère l’Impair
Plus vague et plus soluble dans l’air,
Sans rien en lui qui pèse ou qui pose. »
● Tristan Corbière dans « Le crapaud » (Les Amours jaunes, 1873) et Jules Laforgue 
dans « Avant-dernier mot » (Des Fleurs de bonne volonté, 1888) poursuivront le 
travail de déstructuration de la syntaxe et du sens, ouvrant la voie à la modernité.
● Le « poète maudit »
– La vie jugée scandaleuse menée par certains poètes les met en marge des 
normes morales. C’est le cas de Verlaine, pour sa liaison avec Rimbaud et son 
penchant pour l’absinthe. C’est le cas de Baudelaire, dandy qui a dilapidé sa 
fortune. Leur poésie peut alors se montrer provocatrice dans une visée esthé-
tique et exposer leur mauvaise étoile, comme le « guignon » de  Baudelaire dans 
un poème qui prend ce titre, ou Une Saison en enfer de Rimbaud, ainsi que 
leurs expériences mystiques ou rêvées, faisant tomber les barrières  morales de 
la bienséance.
–  Le  poète  Lautréamont  (de son  vrai  nom  Isidore Ducasse,  1846-1870) n’a 
pu faire publier Les Chants de Maldoror, œuvre poétique mystérieuse et pro-
vocante,  car  son  éditeur  craignait  des  poursuites  pénales.  Baudelaire  a  été 
condamné à une amende et à retirer six poèmes de son recueil des Fleurs du 
Mal pour atteinte à la morale publique.
Doc. Paul Verlaine
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– Les poètes portent un regard méprisant sur la société bourgeoise, critiquant 
l’hypocrisie et l’attachement à l’argent : ainsi, de façon satirique, Verlaine dans 
« L’Enterrement » montre l’intérêt des héritiers, et Rimbaud dresse un por-
trait moqueur de la petite bourgeoisie suﬃ  sante dans « À la musique ». Dans 
« Le Dormeur du val », Rimbaud dénonce indirectement la guerre de 1870 par 
l’euphémisme et le contraste entre un cadre naturel plein de vie et un jeune 
soldat mort.
Les expériences poétiques au xx
e
 siècle
A
  Grandes orientations et ﬁ gures diverses de poètes
1. La recherche d’une écriture moderne
● Guillaume Apollinaire (1880-1918) est un poète novateur à l’origine de la 
poésie moderne.
– Il a supprimé la ponctuation de son recueil poétique intitulé Alcools paru 
en  1913.  Il  s’est  libéré  des  contraintes  traditionnelles  de  la  versi cation  en 
dépassant dans  certains de ses poèmes  la longueur maximale  habituelle de 
l’alexandrin.  Il a par ailleurs  écrit un  poème intitulé « Chantre » constitué 
d’un seul vers, un monostiche.
– Il est l’auteur des Calligrammes, des poèmes qui sont aussi des dessins.
– La versi cation de « Nuit rhénane », une forme libre, re ète la tradition et 
annonce la modernité. Le poème, dénué de ponctuation, présente trois qua-
trains et un monostiche d’alexandrins. Les rimes sont croisées dans les qua-
trains ; le dernier vers, le vers 13, forme une rime croisée avec l’avant-dernier 
vers du quatrain précédent, le vers 11. Le poème compte 13 vers, ce qui est 
inhabituel dans la poésie traditionnelle : en e et, le sonnet en compte 14 et les 
formes libres traditionnelles ont un nombre pair de vers.
– Le poème liminaire de son recueil Alcools, intitulé « Zone » institue la mo-
dernité par une représentation de Paris et de son époque qui en montre avec 
enthousiasme les transformations et l’évolution rapide de la vie :
« Tu lis les prospectus les catalogues les a  ches qui chantent tout haut
Voilà la poésie ce matin et pour la prose il y a les journaux
Il y a les livraisons à 25 centimes pleines d’aventures policières
Portraits des grands hommes et mille titres divers »
2
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● Le  xx
e
  siècle libère  l’écriture  poétique  en  fonction  de  la  singularité  des 
auteurs.
– Paul Claudel (1868-1955) propose  la  forme du verset, qui s’inspire de la 
Bible ou de l’ode antique, et consiste en un vers libre ou une strophe libre en 
fonction du rythme du texte, comme une respiration :
« Et maintenant en nous à la fin
Éclate le commencement
Éclate le jour nouveau, éclate dans la possession de la source je ne sais quelle 
jeunesse angélique ! »
Paul Claudel, Cinq Grandes Odes, 1910
– Les poètes Saint-John Perse (1887-1975), à la poésie en prose caractérisée par 
l’hermétisme et le travail des images, Charles Péguy (1873-1914), René Char 
(1907-1988) et Léopold Sédar Senghor (1906-2001) reprendront cette forme du 
verset.
– René Char emploie le vers libre, le poème en prose, le 
fragment et l’aphorisme :
« Au plus fort de l’orage il y a toujours un oiseau pour 
nous rassurer. C’est l’oiseau inconnu, il chante avant de 
s’envoler. » (Les Matinaux, 1950).
● Des expériences nouvelles autour du langage poé-
tique  cohabitent  avec  l’écriture  poétique  tradition-
nelle versi ée.
– Louis Aragon (1897-1982) a rejoint les  surréalistes 
avant de les quitter et explique dans Les Yeux d’Elsa
(1942) le choix pour les auteurs du xx
e
 siècle de la versi cation traditionnelle : 
« Il fallait ce long chemin, parfaitement légitime à tous ses moments, du vers 
classique désarticulé par Hugo au vers libre des symbolistes, après l’impair ver-
lainien […]. Il fallait ce long chemin pour qu’on reprît en connaissance de cause 
la longue histoire du vers français, non pas comme une leçon qui se répète, bien 
apprise, non pas comme une science nécessaire à quelque baccalauréat, mais 
comme le sanglot organique et profond de la France, comme ce parler de toute la 
Terre et de toute l’Histoire, dont chaque poète français est l’héritier, l’interprète 
trop souvent ignorant de ce qu’il fait. »
– Des thèmes et des registres persistent dans la poésie du xx
e 
siècle. Le ly-
risme amoureux de Paul Éluard (1895-1952) et Aragon ou de René-Guy  Cadou 
(1920-1951)  avec  Hélène  ou  le  règne  végétal  (publié  en  1951),  pour  chacun 
consacré à la femme aimée.
Citation
« Les poèmes sont des bouts 
d’existence incorruptibles 
que nous lançons à la 
gueule répugnante de la 
mort, mais assez haut pour 
que, ricochant sur elle, ils 
tombent dans le monde 
nominateur de l’unité. »
René Char, Le Rempart de 
brindilles, 1953.
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2. Expérimentations diverses liées à la singularité des auteurs
● Une poésie tirée de la vie du poète
– Blaise Cendrars (1887-1961) : en 1913, il fait paraître son poème « La Prose du 
Transsibérien et de la petite Jehanne de France », récit en vers libre d’un voyage 
en train à travers la Russie, rythmé par le nom des gares, voyage appuyé sur 
l’expérience du monde du poète, grand voyageur et découvreur, et voyage rêvé :
« Le Kremlin était comme un immense gâteau tartare
Croustillé d’or,
Avec les grandes amandes des cathédrales toutes blanches
Et l’or mielleux des cloches…
Un vieux moine me lisait la légende de Novgorode
J’avais soif
Et je déchi rais des caractères cunéiformes
Puis, tout à coup, les pigeons du Saint-Esprit s’envolaient sur la place
Et mes mains s’envolaient aussi, avec des bruissements d’albatros »
– En 1901, Apollinaire a séjourné et voyagé en Allemagne. « Nuit rhénane » 
appartient au cycle des Rhénanes, neuf poèmes inspirés par son séjour au bord 
du Rhin.
– Henri Michaux (1899-1984) : attiré par l’inconscient, la psychanalyse établie 
par Freud et la psychiatrie,  il  est  l’auteur  de  Plume  (1938), série  de  poèmes 
en prose présentant le personnage étonnant de Plume confronté à une réalité 
déconcertante. Il a également fait, lors de séances sous contrôle, l’expérience 
de la drogue hallucinogène nommée mescaline qui sera relatée dans Misérable 
miracle en 1972.
● Jeu sur le langage et légèreté
– Pour Raymond Queneau (1903-1976), la poésie est une constante expéri-
mentation, comme l’est pour lui le langage en général, dans ses Exercices de 
style (1947) notamment où il réécrit (99 fois) le même texte narratif en fonc-
tion d’une contrainte littéraire. La poésie peut être une fantaisie verbale, un 
jeu sur le langage, les sons, les mots, le sens, ayant aussi recours aux reprises 
et parodies. « L’ode à Cassandre » de Ronsard (1550) met en garde, avec déli-
catesse et force métaphores, la jeune  lle contre l’e et du temps sur sa beauté, 
donc sa capacité à inspirer l’amour, et l’invite à pro ter pleinement de l’instant 
(le carpe diem) ; réécrit par Raymond Queneau dans L’Instant fatal en 1948, de 
façon ludique et moderne, le poème « Si tu t’imagines… » devient une forme 
libre sans rimes, ni majuscules en début de vers, ni ponctuation ; il emploie un 
registre de langue souvent familier ainsi que des créations verbales traduisant 
phonétiquement les mots prononcés : la « saison des zamours », et présente de 
façon comique dans une énumération les ravages physiques de la vieillesse.
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– Jacques Prévert (1900-1977) propose lui aussi des jeux de mots dans une 
poésie décrivant la vie de façon simple et populaire et portant un regard cri-
tique sur la société de son temps dans son recueil Paroles (1946) : la solitude 
urbaine dans « Le Désespoir est assis sur un banc », la guerre dans « Fami-
liale », la misère et la violence qu’elle engendre dans « Grasse matinée ».
B
  Le surréalisme
● André Breton (1896-1966) fait paraître en 1924 le Manifeste du surréalisme, 
mouvement littéraire et artistique qui se prolongera jusqu’aux années 1950.
● Le  surréalisme  s’inscrit  dans  le  prolongement  du  mouvement  «  dada  » 
fondé en 1916 par Tristan Tzara (1896-1963) qui rejette les entraves morales, 
sociales et politiques en s’appuyant sur la provocation et le nihilisme. Ainsi, 
l’artiste Marcel Duchamp propose en 1917 à l’exposition de New York en guise 
d’œuvre d’art un objet appelé Fontaine qui est un urinoir posé à l’envers ; il 
s’agit d’un ready-made, un objet pris dans la réalité quotidienne et détourné 
de sa fonction.
● En guise d’art poétique, Tristan Tzara propose, dans « Pour faire un poème 
dadaïste » (Sept Manifestes dada, 1924), une recette consistant à découper les 
mots d’un article de journal, à les mélanger puis à recopier ce qui sort du sac.
● Le surréalisme est marqué par la double in uence de la psychanalyse et des 
travaux de Freud sur l’inconscient d’une part et des idées marxistes d’autre 
part.
● Il est l’avant-garde. De nombreux auteurs et artistes vont fréquenter le cercle 
surréaliste, y participer puis souvent s’en retirer (ou en être exclus par André 
Breton) a n d’exercer leur singularité dont Louis Aragon, Paul Éluard, Robert 
Desnos, René Char, Jacques Prévert, Henri Michaux. Le surréalisme marque 
la poésie du xx
e
 siècle.
● La poésie est le genre littéraire du surréalisme. La poésie ira au-delà de 
l’inspiration pour voir au-delà du réel et en rapporter des visions. L’écriture 
surréaliste, dans cette perspective, cherchera une sur-réalité dans les images 
du rêve et de l’inconscient, dans les associations de réalités éloignées : « La
Terre est bleue comme une orange » (Éluard), voire dans l’écriture automatique.
● L’image est au centre de la poésie surréaliste : « C’est du rapprochement en 
quelque sorte fortuit de deux termes qu’a jailli une lumière particulière, lumière 
de l’image, à laquelle nous nous montrons particulièrement sensibles. La valeur 
de l’image dépend de la beauté de l’étincelle obtenue […] Pour moi, la plus forte 
est celle qui présente le degré d’arbitraire le plus élevé, je ne le cache pas ; celle 
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qu’on met le plus longtemps à traduire en langage pratique, soit qu’elle recèle 
une dose énorme de contradiction apparente, soit que l’un de ses termes en soit 
curieusement dérobé. » (André Breton, Manifeste du surréalisme, 1924).
● L’éloignement du surréalisme. À partir des années 1950, une nouvelle gé-
nération de poètes voit le jour avec André du Bouchet, Jacques Dupin, Yves 
Bonnefoy et Philippe Jaccottet qui prennent leur distance avec le surréalisme. 
Dans son recueil À la lumière d’hiver (1977), Jaccottet médite sur la diﬃ  culté 
à vivre et à dire la mort d’un proche, ou à a ronter sa propre  n. Se trouve 
ainsi posé  le problème de l’écriture poétique et  de  ses  limites.  Pour rendre 
compte du vieillissement et du néant qui sont le signe distinctif de la condi-
tion humaine, Jaccottet fait le choix d’une langue épurée, libérée des  gures et 
images poétiques traditionnelles, a n de gagner en simplicité :
« Et rallumant la lampe (je) reprendrai la page
Avec des mots plus pauvres et plus justes, si je puis »
Cette quête est vouée à l’échec car ces images, sources de dé ance, continuent 
à nourrir son inspiration, contribuant ainsi à la singularité et à la richesse de 
son écriture.
C
  L’expérience de la guerre au xx
e
 siècle
1. La Première Guerre mondiale
● Un élan patriotique caractérise les jeunes  poètes qui s’engagent lors de la 
première  Guerre  Mondiale  comme  Apollinaire,  qui  en  reviendra  blessé  et 
mourra en  1918 de la grippe  espagnole ou Blaise  Cendrars, blessé  en  1915 
et amputé du bras droit, qui écrira dorénavant de la prose.
● Charles  Péguy,  nationaliste  et  lieutenant  de 
réserve,  poète  mystique  et  catholique  imprégné 
d’idées sociales et socialistes, mourra dès le début 
de  la  guerre,  en septembre  1914.  Cet  extrait  d’un 
long  poème  tiré  de  La  Tapisserie  de  Notre-Dame
date de 1913 :
« Heureux ceux qui sont morts pour la terre 
charnelle, Mais pourvu que ce fût dans une juste 
guerre. Heureux ceux qui sont morts pour quatre coins de terre. 
Heureux ceux qui sont morts d’une mort solennelle.
Heureux ceux qui sont morts dans les grandes batailles, Couchés dessus le sol 
à la face de Dieu. Heureux ceux qui sont morts sur un dernier haut lieu, 
Parmi tout l’appareil des grandes funérailles »
Doc. Portrait de Charles Péguy
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● La critique de l’horreur de la guerre sera quant à elle l’apanage des roman-
ciers comme Henri Barbusse dans Le Feu (1916) et Louis-Ferdinand Céline 
dans Voyage au bout de la nuit (1932).
2. La Seconde Guerre mondiale
● Les poètes s’engagent contre l’oppression, dans leur œuvre ou dans leur vie, 
prenant le risque d’être arrêtés, fusillés ou déportés.
● Des  poètes,  dont  Paul  Éluard,  s’engagent  dans  la  Résistance  :  «  Depuis 
plus  de cent ans,  les poètes  sont descendus des  sommets  sur  lesquels  ils se 
croyaient. » (conférence prononcée à Londres le 24 juin 1936) et publient des 
poèmes ou des recueils de façon clandestine pendant la Seconde Guerre mon-
diale : Aragon, Le Musée Grévin (1943), Éluard, Poésie et vérité (1942).
● René-Guy Cadou est le témoin le 20 octobre 1941, de l’arrestation de 27 otages 
à Châteaubriant, destinés à être fusillés. Dans son recueil Pleine  Poitrine écrit 
par la suite  gure le poème : « Les fusillés de Châteaubriant » qui relate cette 
expérience personnelle traumatisante face à l’oppression nazie :
« Ils sont appuyés contre le ciel
Ils sont une trentaine appuyés contre le ciel,
Avec toute la vie derrière eux
Ils sont pleins d’étonnement pour leur épaule
Qui est un monument d’amour »
● Robert Desnos (1900-1945), journaliste s’engage dans la Résistance. Arrêté 
en 1944 puis déporté, il meurt au camp de concentration de   eresienstadt au 
moment de la Libération.
« Pourtant ce cœur haïssait la guerre et battait au rythme des saisons,
Mais un seul mot : Liberté a su   à réveiller les vieilles colères
Et des millions de Français se préparent dans l’ombre à la besogne que l’aube 
proche leur imposera.
Car ces cœurs qui haïssaient la guerre battaient pour la liberté au rythme 
même des saisons et des marées,
du jour et de la nuit. » 
 « Ce cœur qui haïssait la guerre », 1943, paru dans L’Honneur des poètes
● René Char prend la décision de ne plus écrire pendant la guerre et l’oppres-
sion, de ne plus faire œuvre de poète. Il se contente de rédiger des notes, à la 
façon d’un journal, rassemblées sous le titre de Feuillets d’Hypnos, pendant la 
période où il rejoint le maquis sous le nom de capitaine Alexandre entre 1943 
et 1944, notes qui seront intégrées en 1948 à son recueil Fureur et Mystère.
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Étudier la versiﬁ cation 
A
  Comment lire les vers ?
1. Longueur des vers
● Le décompte des syllabes s’appuie sur des règles pré-
cises. La poésie se lit en fonction des syllabes que l’on 
prononce ; il ne faut pas oublier de faire les liaisons.
● Prononcer ou non le e ? L’élision est le fait de ne pas compter un son qu’on ne 
prononce pas parce qu’on ne l’accentue pas. On parle de e caduc ou e muet en 
 n de vers, mais aussi devant une voyelle ou un h muet, devant quoi il s’élide :
« Pré/ten/dai/t a/rri/ver/ san/s en/com/br[e] à/ la/ vill[e] » (La Fontaine) = 12 syllabes.
En revanche, le e se prononce devant une consonne ou un h aspiré :
« J’im/plo/re/ ta/ pi/tié/, Toi,/ l’u/ni/que/ que/ j’aim[e] » (Baudelaire) = 12 syllabes.
● Diérèse ou synérèse ? Quand deux voyelles se suivent dans une syllabe, elles 
peuvent être prononcées de deux façons ; l’usage les prononce généralement en 
une seule émission de voix, soit en une seule syllabe ; en revanche, la poésie peut 
les scinder en deux émissions distinctes, soit en deux syllabes, ce qui met en valeur 
le mot concerné : ce procédé s’appelle une diérèse (du grec di-airesis,  « division ») :
« Sa/ bu/r[e] où/ je/ vo/yais/ des /con/ste/lla/ti /ons » (Hugo)
Le procédé inverse, qui consiste à prononcer une seule syllabe, est une syné-
rèse (du grec sun-airesis, « rapprochement »).
● Vers pairs et impairs. Les di érents types de vers peuvent être classés en 
fonction du nombre de syllabes qu’ils comportent. La longueur des vers leur 
donne leur nom.
Vers pairs Vers impairs
Nom  Longueur Nom Longueur
dissyllabe 2 syllabes monosyllabe 1 syllabe
tétrasyllabe 4 syllabes trisyllabe 3 syllabes
hexasyllabe 6 syllabes pentasyllabe 5 syllabes
octosyllabe 8 syllabes heptasyllabe 7 syllabes
décasyllabe 10 syllabes ennéasyllabe 9 syllabes
alexandrin 12 syllabes hendécasyllabe 11 syllabes
3
Citation
« J’ai toujours fait mes vers 
en m’observant les faire. »
Paul Valéry
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● Les vers pairs sont les plus employés dans la poésie classique. Les plus cou-
rants  sont  l’octosyllabe,  le  décasyllabe  et  l’alexandrin ;  ce dernier  tient son 
nom du Roman d’Alexandre, œuvre médiévale où ce type de vers est employé.
● Les  vers  impairs  sont  moins  fréquents.  L’heptasyllabe  est  le  plus  usité, 
notamment par Hugo au xix
e
. L’ennéasyllabe (peu utilisé) et l’hendécasyllabe 
(devenu rare après le xiv
e
) sont présents dans la poésie moderne, à partir du 
xx
e
.  Verlaine  préconise  l’usage des  vers impairs  dans  son «  Art  poétique  » 
(écrit en 1874, publié en 1882, puis inclus dans Jadis et Naguère, 1884) :
« De la musique avant toute chose,
Et pour cela préfère l’Impair
Plus vague et plus soluble dans l’air,
Sans rien en lui qui pèse ou qui pose. »
● Vers réguliers et vers irréguliers. La longueur des vers permet de leur attri-
buer des caractéristiques classiques et régulières, ou modernes et irrégulières. 
Les codes classiques impliquent une longueur de une à douze syllabes, mais 
ceci varie au cours des époques. On recense ainsi des vers très brefs comme un 
vers de 3 syllabes dans « Les Animaux malades de la peste » de La Fontaine qui 
met ainsi en valeur l’élément détaché : 
« Même il m’est arrivé quelquefois de manger 
Le berger. » 
À l’inverse, on recense des vers très longs (c’est-à-dire de plus de douze syl-
labes), chez Guillaume Apollinaire par exemple.
● Le vers régulier repose sur le compte des syllabes (de une à douze) qui  xe 
son rythme ; c’est le vers français classique, qui obéit de plus aux règles de la 
rime et de la césure.
● Le vers irrégulier est un vers moderne et libre. C’est 
à la  n du xix
e
 qu’on se libère des contraintes des vers 
de même longueur et l’on fait se succéder des vers de 
longueurs  di érentes,  mais  on  abandonne  aussi  les 
contraintes de la rime, voire la ponctuation.
● Le vers libre s’a ranchit du décompte des syllabes 
et assemble des vers de longueurs variées à la  n du 
xix
e
 ; cette pratique se généralisera après avoir été mise en œuvre par Arthur 
Rimbaud dans les Illuminations (1874).
● Le  verset  désigne  un  vers  plus  long,  irrégulier,  employé  au  xx
e
  par  Paul 
 Claudel ou Saint-John Perse.
Citation
« Les larmes quelquefois 
montent aux yeux comme 
d’une source, elles sont de la 
brume sur des lacs. »
Philippe Jaccottet
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2. Le rythme du vers
● Coupe et césure. En français, la dernière syllabe non muette est accentuée. 
Les accents de cette nature entraînent des pauses que l’on appelle des coupes
qui sont mobiles dans le vers. La place de la coupe conditionne la lecture en 
imposant au vers un rythme. La coupe principale s’appelle la césure (du latin 
couper) et sépare les deux moitiés du vers que l’on nomme les hémistiches (qui 
signi e : demi-vers). La règle classique, dé nie par Boileau dans son Art poé-
tique, veut que la césure survienne après un mot, et non à l’intérieur :
« Que toujours dans vos vers//le sens coupant les mots 
Suspende l’hémistiche,//en marque le repos »
- Mais les poètes modernes s’en écarteront parfois, comme le fait Paul Éluard 
dans le premier de ces deux vers :
« Avec tes yeux je chan//ge comme avec les lunes
Et je suis tour à tour// et de plomb et de plume » 
Le premier vers pratique donc ce que l’on appelle la césure enjambante ; le 
second pratique la césure classique.
Ce vers de Racine comporte quatre coupes, dont la césure :
« Je le vis,/ je rougis,// je pâlis/ à sa vue »
L’alexandrin classique est séparé par la césure en deux hémistiches et rythmé 
par deux accents secondaires variables : ces quatre mesures l’ont fait nommer 
tétramètre.  Dans  l’alexandrin  romantique  se  sont  développées  parfois,  au 
détriment de la césure, deux coupes secondaires qui en font un trimètre.
● Enjambement, rejet et contre-rejet. L’enjambement indique que la phrase n’est 
pas contenue dans la limite du vers, qu’elle dépasse ; elle déborde sur le vers suivant :
« Tes jours, sombres et courts comme les jours d’automne,
Déclinent comme l’ombre au penchant des coteaux » (Lamartine)
La mesure des vers :
●
 décompte des syllabes.
●
  repérage des types de vers : vers pairs ou impairs ; vers réguliers ou libres ; vers isométriques ou 
hétérométriques.
Versiﬁ cation régulière ou irrégulière ?
●
 à déterminer après l’étude des strophes, vers et rimes.
●
 prendre en compte l’époque du poème.
Bien retenir
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3. La musicalité du vers 
● Elle repose essentiellement sur la répétition de sons 
dans le but de créer un e et. L’allitération est la répé-
tition signi cative d’un son consonne ; l’assonance est 
la répétition signi cative d’un son voyelle.
● Un  ensemble  d’allitérations  ou  d’assonances  peut 
créer dans le vers un e et d’écho sonore à partir d’un mot qui est comme re-
pris par la répétition d’un son qu’il contient. « Mon rêve familier » de Verlaine 
est l’expression d’une quête d’amour que l’on entend à travers les assonances 
(son [ε]) et allitérations (son [m]) reprenant le verbe : « aime » :
« Je fais souvent ce rêve, étrange et pénétrant,
D’une femme inconnue, et que j’aime, et qui m’aime,
Et qui n’est, chaque fois, ni tout à fait la même, 
Ni tout à fait une autre, et m’aime et me comprend. »
● L’harmonie imitative consiste à évoquer par le son ce dont parle le vers :
« Pour qui sont ces serpents qui siﬄ  ent sur vos têtes ? »
Dans ce vers de Racine, l’allitération en [s] renvoie au son de la première lettre 
du mot « serpent » mais aussi au siﬄ  ement du reptile.
● Si un élément qui dépend d’un vers ne peut y trouver 
place et est rejeté dans le vers suivant, il y a rejet : 
« Mais les vrais voyageurs sont ceux-là seuls qui partent
Pour  partir  ;  cœurs  légers,  semblables  aux  ballons  » 
(Baudelaire)
● Si,  à  l’inverse,  un  élément  anticipe  sur  la  phrase 
qui  se  développe  dans  le  vers  suivant,  on  parle  de 
contre-rejet :
« Tout l’hiver va rentrer dans mon être : colère, 
Haine, frisson, horreur, labeur dur et forcé » (Baudelaire)
● Le rejet et le contre-rejet mettent en valeur le terme en créant un retard et 
une attente. Il faut alors lire cet élément en le liant au vers précédent ou suivant.
Un rejet célèbre
Dans Hernani (1830), Victor Hugo libère l’alexandrin par un rejet dans les premiers vers. Théophile Gautier 
relate la critique faite au romantisme : « On casse les vers et on les jette par les fenêtres ! dit un classique », 
« ce mot rejeté sans façon à l’autre vers, cet enjambement audacieux, impertinent même, semblait un spa-
dassin de profession, allant donner une pichenette sur le nez du classicisme pour le provoquer en duel. »
Bien comprendre
Citation
« J’ai disloqué ce grand niais 
d’alexandrin »
« Serait-ce déjà lui ? C’est 
[bien à l’escalier
Dérobé. »
Victor Hugo 
Citation
« Et la mer et l’amour ont 
[l’amer pour partage,
Et la mer est amère, et 
[l’amour est amer »
Pierre de Marbeuf
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4. Les strophes
● Les strophes sont des groupements de vers séparés par un blanc typogra-
phique qui constituent une unité sonore et sémantique. Leur nom vient du 
nombre de vers qu’elles contiennent.
Particularités formelles :
●
 rythme du vers : coupes et césure ;
●
 diérèse ou synérèse ;
●
 enjambement, rejet et contre-rejet ;
●
 assonances et allitérations ;
●
 ponctuation : majuscule en début de vers, phrases ponctuées ou non.
Bien retenir
Nom  Longueur Nom Longueur
Le monostiche 1 vers Le septain 7 vers
Le distique 2 vers Le huitain 8 vers
Le tercet 3 vers Le neuvain 9 vers
Le quatrain 4 vers Le dizain 10 vers
Le quintil 5 vers Le onzain 11 vers
Le sizain 6 vers Le douzain 12 vers
isométrique  vers de même longueur
hétérométrique  vers de longueurs diﬀ érentes
horizontale  le nombre de vers est inférieur au nombre de syllabes de chacun
verticale  le nombre de vers est supérieur au nombre de syllabes de chacun
carrée  le nombre des vers est égal au nombre de syllabes de chaque vers (un huitain d’octosyllabes)
Remarque
Le poème « Colloque 
sentimental » de Paul Verlaine 
comporte huit distiques.
● Les formes  xes, dans la poésie régulière ou classique, utilisent des strophes 
de trois à douze vers. Les strophes se construisent en fonction de combinai-
sons de mètres (longueur des vers) et des rimes. Le poème de Guillaume Apol-
linaire, intitulé « Chantre » (Alcools, 1913) est consti-
tué d’un monostiche :
« Et l’unique cordeau des trompettes marines. »
● Les di érents types de strophes
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B
  Comment étudier les rimes ?
1. Déﬁ nir une rime
●  La rime est fondée par une homophonie (même son) à la  n de deux vers. Elle 
obéit à des règles dans la poésie classique et régulière, qui alterne rimes féminines
(le vers s’achève sur un e muet, par exemple : aile/éternelle ou joue/loue) et rimes 
masculines (le vers s’achève sur un autre son que e muet, par exemple : îlot/ﬂ ot).
●  Une rime interne indique que le mot situé en  n de vers fait écho à un terme 
placé à l’intérieur du vers. Elle crée un e et de sens en rapprochant ces deux 
termes sur le plan sonore. Cet alexandrin de Ronsard présente une rime interne :
« Cueillez dès aujourd’hui les roses de la vie » 
Il met ainsi en relation la « vie » et « aujourd’hui » pour inviter à pro ter du 
présent, à savourer l’instant : c’est le thème du carpe diem.
●  Si deux voyelles identiques sont suivies de consonnes di érentes, il n’y a pas de 
rime mais une assonance. La poésie moderne du xx
e
 a recours à ce procédé sonore.
2. La qualité des rimes
●  La qualité sonore des rimes tient au nombre de sons communs à deux vers 
pour former une rime. On sépare les sons voyelles des sons consonnes, que 
l’on compte à partir de la  n d’un vers. On ne compte pas le e muet, qui s’élide.
● Rime pauvre, suﬃ  sante et riche
Le repérage des strophes :
●
 longueur (nombre de vers) et nom ;
●
 strophe horizontale ou verticale, strophe carrée.
Bien retenir
Type de rimes Déﬁ nitions Exemples Caractéristiques
Rime pauvre un son 
en commun
aim/ons – pard/on un son voyelle commun
Rime suﬃ  sante deux sons 
en commun
v/e/rts – m/e/rs en partant de la ﬁ n des vers, on compte 
un son consonne puis un son voyelle
Rime riche trois sons 
ou plus 
en commun
cathéd/r/a/les – vieux /r/â/les en partant de la ﬁ n du vers, on 
dénombre un son consonne, puis un son 
voyelle et enﬁ n un son consonne
« Où, rimant au milieu des 
ombres fant/a/s/t/i/ques, 
Comme des lyres, je tirais les 
él/a/s/t/i/ques » (Rimbaud)
cinq sons en commun
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● Cas particuliers. La richesse sonore des rimes a donné lieu à des jeux. Les 
rimes équivoquées présentent des sons semblables mais à partir de mots qui 
di èrent : Ronsard fait ainsi rimer « la rose » et « l’arrose ». Poussé à l’extrême, 
ce procédé aboutit à la création de vers entièrement équivoques : ce sont les 
vers holorimes, ce qui signi e « tout en rime », qui font entendre à leur lecture 
le même son, alors que les mots et donc les sens di èrent. Ces jeux sonores 
s’e ectuent au détriment du sens du vers. 
« Gal, amant de la reine, alla, tour magnanime,
Galamment de l’arène à la tour Magne, à Nîmes » (Victor Hugo)
3. La disposition des rimes
Les rimes sont disposées selon trois schémas dans la poésie classique.
● Une rime plate ou suivie fait se suivre deux vers terminés par le même son. 
On  peut  faire  se  succéder  plusieurs  rimes  plates. Le  modèle  est  alors aabb, 
chaque lettre correspondant au son rencontré à la  n d’un vers. Le début de ce 
poème de Verlaine, « Colloque sentimental » présente des distiques de rimes 
plates ou suivies :
a  Dans le vieux parc solitaire et glacé
a  Deux formes ont tout à l’heure passé.
b  Leurs yeux sont morts et leurs lèvres sont molles
b  Et l’on entend à peine leurs paroles.
● Deux rimes croisées ou alternées se mêlent en combinant quatre vers selon 
le modèle abab comme dans ce quatrain de « L’Albatros » de Baudelaire :
a  Souvent, pour s’amuser, les hommes d’équipage
b  Prennent des albatros, vastes oiseaux des mers,
a  Qui suivent, indolents compagnons de voyage,
b  Le navire glissant sur les gou res amers.
● Deux rimes embrassées entourent de deux vers les deux autres vers selon le 
modèle abba comme dans ce quatrain de « L’Homme et la mer » de Baudelaire :
a  Homme libre, toujours tu chériras la mer !
b  La mer est ton miroir ; tu contemples ton âme
b  Dans le déroulement inﬁ ni de sa lame,
a  Et ton esprit n’est pas un gou re moins amer.
● Les emplois de la disposition des rimes
–  On  s’a ranchit  à  partir  de  la   n  du  xix
e
  dans  la  poésie  moderne  des 
contraintes de la rime comme on s’est libéré de celles du vers, des coupes et de 
la césure. Verlaine, dans son « Art poétique », préconise son assouplissement :
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« Ô qui dira les torts de la Rime ?
Quel enfant sourd ou quel nègre fou
Nous a forgé ce bijou d’un sou
Qui sonne creux et faux sous la lime ? »
– Certains poèmes utilisant des strophes impaires, le quintil par exemple, pro-
posent des schémas de rimes constituant des variations à partir des trois modèles 
classiques. Ainsi, Baudelaire évoque avec nostalgie le « vert paradis » de l’enfance 
à travers six quintils  de rimes  alternées  dans  «  Moesta  et  errabunda  »  (deux 
adjectifs latins signi ant « triste et vagabonde » s’appliquant ici à un état de l’âme) :
a  Comme vous êtes loin, paradis parfumé,
b  Où sous un clair azur tout n’est qu’amour et joie,
a  Où tout ce que l’on aime est digne d’être aimé,
b  Où dans la volupté pure le cœur se noie !
a  Comme vous êtes loin, paradis parfumé !
– En n, les deux tercets qui terminent la forme  xe du 
sonnet après les deux quatrains initiaux doivent être compris, pour la dispo-
sition des rimes comme pour le sens, comme un sizain scindé en deux ; voici 
la  n  d’un  sonnet de  Ronsard présentant une rime suivie, puis  deux rimes 
embrassées :
a  Je serai sous la terre, et fantôme sans os
a  Par les ombres myrteux je prendrai mon repos ;
b  Vous serez au foyer une vieille accroupie,
c  Regrettant mon amour et votre ﬁ er dédain.
c  Vivez, si m’en croyez, n’attendez à demain :
b  Cueillez dès aujourd’hui les roses de la vie.
L’étude des rimes :
●
 trois modèles classiques de rimes : suivies, croisées ou embrassées.
●
 qualité sonore : rimes pauvres, riches ou suﬃ  santes.
●
 système d’assonances ou absence de rimes.
Bien retenir
Remarque
La Fontaine mêle aussi, 
dans ses fables, ces 
diﬀ érents modèles dans des 
groupements de vers.
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